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LE MARCHÉ AU QUÉBEC  
 

La semaine dernière, le prix moyen des porcs Qualité Québec 
est demeuré pratiquement inchangé, s’établissant à 
213,68 $/100 kg. À ce niveau, il est resté nettement inférieur à 
celui observé à la même période en 2025 (-15 %), tout en 
dépassant la moyenne de 2020-2024 (+2 %). 
 

Au Québec, le prix des porcs est demeuré sous l’effet de 
mouvements compensatoires de ses deux principaux 
déterminants. Le soutien découlant de l’appréciation du dollar 
américain par rapport au huard (+1,3 %) a été en grande partie 
neutralisé par le léger recul du cutout. 

Quant aux ventes, elles se sont établies à environ 104 
700 porcs. Ce volume, réduit en raison du congé de la Fête 
nationale du Québec, est comparable à celui enregistré en 
2025, mais légèrement inférieur à celui observé en 2024 (-1 %) 
pour une semaine comprenant ce jour férié. 
 

LE MARCHÉ AUX ÉTATS-UNIS 
 

Au sud de la frontière, le prix moyen des porcs a lui aussi peu 
varié au cours de la dernière semaine, pour s’établir à 91,85 $ 
US/100 lb. Il est ainsi demeuré comparable à la moyenne de la 
période 2020-2024 pour la même semaine, mais inférieur à 
son niveau de 2025 (-11 %). 

Sources : Les Éleveurs de porcs du Québec, Ontario Pork et USDA, compilation CDPQ 
1 de la semaine précédente 
2 incluant porcs « Qualité Québec », sans ractopamine et spécifiques.  
Avertissement: L'information publiée diffère d'une région à l'autre et certaines composantes 
ne sont pas incluses dans tous les prix. Ces derniers ne peuvent donc pas être comparés 
directement. Par exemple, pour l'Ontario, les prix sont à l'indice et incluent les primes 
versées par les abattoirs.  
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Québec semaine cumulé
Porcs vendus* et abattus** têtes 12 369* 376 559**

Prix moyen $/100 kg 213,68 $ 210,85 $

Prix de pool $/100 kg 209,97 $ 207,41 $

Indice moyen1 113,52 113,12

Poids  carcasse moyen1 kg 109,77 114,08

$/100 kg 238,36 $ 234,62 $

$/porc 261,65 $ 267,65 $

Total porcs2 vendus* et abattus** têtes 104 713* 3 296 098**

États-Unis semaine cumulé

Prix de référence des porcs $ US/100 lb 91,85 $ 89,01 $

Porcs abattus têtes 2 371 000 62 154 581

Poids carcasse moyen lb 214,03 217,89

Valeur marché de gros $ US/100 lb 95,13 $ 96,67 $

Taux de change $ CA/$ US 1,4175 $ 1,3765 $

Semaine 25 ( du 22/06/26 au 28/06/26 )
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Revenus de vente

estimés

semaine cumulé

261,75 $ 254,90 $

233,78 $ 224,88 $

279,51 $ 282,72 $

kg 105,78 108,46

Total porcs vendus Têtes 117 343 2 804 192

Poids carcasse moyen

Semaine 24 ( du 15/06/26 au 21/06/26 )

Ontario 

Revenus de vente

$/100 kg
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https://www.leseleveursdeporcsduquebec.com/
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La valeur reconstituée de la carcasse américaine a 
également reculé, s’établissant en moyenne à 95,13 $ 
US/100 lb. Le repli, entre autres, du picnic (-5 $ US) et du 
soc (-3,8 $ US) a été partiellement compensé par 
l’appréciation des côtes (+5,8 $ US) et de la longe (+1 $ US). 
 
Enfin, les abattages ont atteint environ 2,37 millions de 
têtes. Ce volume est comparable à celui de 2025 et inférieur 
à la moyenne quinquennale (-2 %), lors de la même 
semaine. 
 
NOTE DE LA SEMAINE  
 
Le rapport Hogs and Pigs, qui dresse chaque trimestre le 
portrait des inventaires porcins aux États-Unis, a été publié 
jeudi dernier par le USDA. Au 1er juin, le cheptel porcin 
américain était estimé à 73,66 millions de têtes. 
Comparativement à 2025, l’inventaire est demeuré 
pratiquement stable, mais il est situé sous le niveau observé 
en 2024 (-2 %), à la même période. Ce résultat est inférieur 
aux attentes des analystes, qui anticipaient une hausse 
d’environ 1 %. 
 
Le cheptel reproducteur s’est établi à 5,88 millions de têtes, en 
baisse de 1,2 % sur un an, un résultat conforme aux attentes du 
marché. Il s’est situé également sous la moyenne observée 
pour la période 2020-2024 (-6 %) à la même date. Comme l’a 
souligné Schulz, il faut remonter à 2014 pour retrouver un 
cheptel reproducteur aussi faible au 1er juin. Le dernier sommet 
pour cette période de l’année remonte à 2020, avec 
6,48 millions de truies, et la tendance est orientée à la baisse 
depuis. 
 

Entre mars et mai, 2,82 millions de truies ont mis bas, soit 1 % 
de moins qu’à la même période en 2025 et 3 % de moins qu’en 
2024. En revanche, la productivité poursuit sa progression. Le 
nombre moyen de porcelets sevrés par portée a atteint un 
nouveau record de 11,87, en hausse de 1 % par rapport à 2025 
et de 3 % par rapport à 2024, à pareille période. 
 
Le rapport montre également que les intentions de mises bas 
demeurent orientées à la baisse. Pour la période de juin à août 
2026, elles sont estimées à 2,9 millions de truies, soit un recul 
de 2 % et 3 % par rapport à 2025 et 2024, respectivement. Pour 
le trimestre de septembre à novembre, elles s’établissent à 
2,89 millions de truies, en baisse de 1 % par rapport 2025 et 

2024, dans les deux cas. Selon Steiner, ce recul des 
mises bas traduit une approche prudente des 
producteurs, tandis que l’amélioration continue du 
nombre de porcelets sevrés par portée demeure le 
principal moteur des gains de productivité du 
secteur. 
 
Du côté des porcs à l’engrais, l’inventaire s’est 
établi à 67,78 millions de têtes, un niveau 
pratiquement inchangé par rapport à l’an dernier. 
Ce résultat est également inférieur aux attentes des 
analystes, qui prévoyaient une hausse moyenne de 
1,1 %. 
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Variation 

 $/100 kg 

26-juin 18-juin 26-juin 18-juin sem.préc.

JUILLET 26 92,93 95,03 237,83 242,23 -4,40

AOÛT 26 96,58 96,73 246,81 246,18 +0,63

OCT 26 81,95 81,33 208,82 206,40 +2,42

DÉC 26 74,95 74,40 190,49 188,31 +2,18

FÉV 27 78,85 78,18 199,84 197,28 +2,56

AVRIL 27 83,80 82,85 211,79 208,50 +3,29

MAI 27 87,60 86,38 221,14 217,10 +4,05

JUIN 27 95,95 94,73 241,95 237,80 +4,15

JUILLET 27 96,85 95,40 243,92 239,21 +4,70

AOÛT 27 96,40 94,60 242,58 236,99 +5,59

Ind. moyen : 113,002 Source : CME Group.

Marchés à terme - porcs

$ US/100 lb

Note 1 : Le prix du contrat n'inclut pas la base. 
Note 2 :  Le taux de change provient des valeurs de fermeture des contrats du $ CA.

$/100 kg indice 100
Fermeture 1, 2Fermeture 

2025 2026

Réelle
Estimations

analystes

Total des porcs 73 697    73 664    -0,0 % +1,0 %

   Cheptel reproducteur 5 949       5 880       -1,2 % -0,7 %

   Porcs à l'engrais

                Moins de 50 lb 21 096    21 106    +0,0 % +1,3 %

                de 50 à 119 lb 19 166    19 071    -0,5 % +1,1 %

                de 120 à 179 lb 14 825    14 897    +0,5 % +1,0 %

               180 lb et plus 12 661    12 710    +0,4 % +1,3 %

Sources : Quarterly Hogs and Pigs (USDA), 25 juin et Daily Livestock Report, 23 juin 2026

Inventaire des porcs aux États-Unis au 1
er

 juin
Var. 26/25

('000 têtes)

https://www.desjardins.com/qc/fr/entreprises/offres/entreprises-agricoles.html
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MARCHÉ DES GRAINS 
CHRONIQUE DES PRODUCTEURS DE GRAINS DU 
QUÉBEC 
  

Vendredi dernier, la valeur du contrat à terme de 
maïs venant à échéance en juillet a reculé de 
0,05 $ US le boisseau par rapport au vendredi 
précédent, tandis que celle du contrat de 
septembre est demeurée pratiquement 
inchangée. À l’inverse, pour le tourteau de soja, la 
valeur du contrat de juillet s’est appréciée de 
5,7 $ US la tonne courte, alors que celle de 
septembre est restée relativement stable. 
 

Le marché du maïs est demeuré sous pression en 
début de semaine en raison de conditions 
météorologiques favorables dans le Midwest 
américain et des perspectives d’une offre mondiale 
abondante. Par la suite, les prévisions annonçant un temps 
plus chaud et plus sec dans le Midwest ont temporairement 
soutenu les prix. Toutefois, les attentes de récoltes 
importantes ailleurs dans le monde ont limité ce rebond.  
 

Du côté du soja, le marché a également commencé la semaine 
en baisse, sous l’effet des mêmes facteurs que le maïs, 
auxquels s’est ajoutée la faiblesse persistante de la demande 
chinoise. Toutefois, un rebond temporaire est survenu après 
l’annonce de ventes importantes vers la Chine, laissant croire 
à un retour des acheteurs chinois sur le marché américain et 
apportant un soutien temporaire au marché.  

Au Québec, voici les prix du maïs no 2 observés à la suite d’une 
analyse des données du Système de recueil et de diffusion de 
l’information (SRDI) et de l’enquête menée le 26 juin dernier. 
 

Pour livraison immédiate, le prix local se situe à 3,14 $  
+ juillet 2026, soit 286 $/tonne f.a.b. ferme. La valeur de 
référence à l’importation est de 3,05 $ + juillet, soit  
282 $/tonne. 
  

Pour livraison à la récolte, la valeur de référence à 
l’importation est de 2,55 $ + décembre, soit 274 $/tonne.   
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Taux de change 

$/tonne $/tonne $ US/1$ CA

Contrats 26-juin p/r 18-juin 26-juin 26-juin p/r 18-juin 26-juin 26-juin

juil-26 4,12 ¾ -0,05 230,03 307,0 +5,7 479,9 0,7051

sept-26 4,21 ¾ -0,04 234,41 302,3 +1,5 471,3 0,7071

déc-26 4,41 ½ -0,03 244,51 304,5 +1,2 472,7 0,7101

mars-27 4,56 ½ -0,01 251,78 308,3 -0,6 476,6 0,7130
mai-27 4,65 ½ -0,01 256,08 311,2 -1,2 479,9 0,7149

juil-27 4,71 ¾ -0,02 258,77 315,1 -1,7 484,7 0,7166

sept-27 4,65 ½ -0,01 254,96 314,9 -1,8 483,5 0,7180

déc-27 4,73 ¾ +0,01 258,70 316,4 -1,4 484,5 0,7198

Source : CME Group.

Marchés à terme - prix de fermeture

($ US/boisseau)

Maïs Tourteau de soja

($ US/2 000 lb)

 Note : Le prix du contrat n'inclut pas la base. 

Toutes les catégories de porcs à l’engrais ont affiché des 
variations limitées d’une année à l’autre. Toutefois, 
comparativement aux attentes du marché, les inventaires des 
catégories les plus légères, inférieures à 120 lb, se sont révélés 
inférieurs aux prévisions du marché, tandis que ceux des 
catégories les plus lourdes ont été plus ou moins conformes aux 
attentes. 
 

Dans ce contexte, Steiner estime que les abattages 
hebdomadaires devraient demeurer seulement légèrement 
supérieurs à ceux de 2025 au cours des prochains mois, ce qui 
laisse entrevoir une croissance modérée de l’offre porcine 
américaine. 
 
Rédaction : Phendy Jacques, agr., M. Sc.  

https://jygatech.com/fr/
https://www.iel.ag/
https://www.rjobrien.ca/french/
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DUBRETON DÉVOILE UN EMBALLAGE « VÉRIFIÉ SANS CLONAGE 
NI MODIFICATION GÉNÉTIQUE » 
 
Le 19 juin, l’entreprise de production de porc biologique 
duBreton lance un emballage destiné aux consommateurs 
portant la mention « Vérifié sans clonage ni modification 
génétique ». Il devient ainsi le premier producteur de porc au 
Canada à afficher volontairement cette mention sur certains de 
ses emballages de viande de porc. Les nouveaux emballages 
arrivent actuellement sur les tablettes de détaillants participants 
partout au Canada. 
 
Cette initiative vise à informer les consommateurs que les 
animaux utilisés dans ses programmes de production ne sont 
pas issus du clonage ni de technologies de modification 
génétique, bien que la règlementation canadienne n’exige 
actuellement aucune divulgation à ce sujet. 
 
L’entreprise duBreton avait annoncé en début d’année son 
intention d’ajouter cet étiquetage dans la foulée de 
l’approbation par Santé Canada et l’Agence canadienne 
d’inspection des aliments (ACIA) de la commercialisation du 
porc issu de la modification génétique sans exigences 
d’étiquetage obligatoire. 
 
Pour rappel, le 23 janvier, le Canada avait approuvé l’utilisation 
des porcs résistants au syndrome reproducteur et respiratoire 
porcin (SRRP) développé avec l’aide de la technologie d’édition 
génétique, mis au point par Genus PLC et sa filiale Pig 
Improvement Company. Par ailleurs, l’entreprise de génétique 
avait précisé que la commercialisation au Canada ne serait pas 
envisagée tant que d’autres autorisations règlementaires 
n’auraient pas été obtenues sur certains marchés jugés 
stratégiques.   

Sources : duBreton, 19 juin, National Hog Farmer, 23 juin et 
Bulletin des agriculteurs, 27 janv. 2026 

 
USA : UNE COALITION DE 330 ORGANISATIONS RÉCLAME UNE 
ULTIME SOLUTION À LA PROPOSITION 12 
 
Le National Pork Producers Council (NPPC), qui représente plus 
de 60 000 producteurs de porc américains, a dirigé une 

coalition de 330 organisations agricoles regroupant des millions 
de producteurs afin de demander à la Commission sénatoriale 
américaine de l’agriculture d’intégrer, dans la version finale du 
Farm Bill 2026, une disposition visant à neutraliser les effets de 
la Proposition 12 de la Californie. 
 
Le projet de Farm Bill présenté par le président de la 
Commission sénatoriale reprend plusieurs priorités de 
l’industrie porcine, notamment le financement du U.S. Swine 
Health Improvement Plan, mais n’inclut aucune mesure 
concernant la Proposition 12. 
 
Le NPPC entend poursuivre ses démarches pour que cette 
disposition soit ajoutée à la version finale du projet de loi. Selon 
l’organisation, en l’absence d’une solution à la Proposition 12 
dans la version finale du Farm Bill, les producteurs de porc 
devront composer avec un ensemble disparate de lois étatiques 
sur le logement des animaux, une situation qui pénalise 
particulièrement les petites exploitations, réduit la marge de 
manœuvre des vétérinaires, augmente le coût des aliments et 
porte atteinte aux droits des États américains. 

Sources: Swineweb et National Hog Farmer, 23 juin 2026 
 

BOLIVIE : SANTA CRUZ RECONNUE INDEMNE DE PESTE 
PORCINE CLASSIQUE SANS VACCINATION 
 
Le 22 mai, la Bolivie a franchi une étape importante pour son 
industrie porcine en obtenant de l'Organisation mondiale de la 
santé animale (OMSA) la reconnaissance d'une zone indemne de 
peste porcine classique (PPC) sans vaccination dans le 
département de Santa Cruz, principal bassin de production 
porcine du pays. Ce statut, accordé à la suite de la 93e Session 
générale de la OMSA, confirme que la région respecte les 
exigences du Code sanitaire pour les animaux terrestres de 
2025. Pour conserver cette reconnaissance, la Bolivie devra 
maintenir une surveillance épidémiologique rigoureuse, 
déclarer rapidement tout foyer de PPC et démontrer chaque 
année que sa situation sanitaire demeure conforme aux 
exigences internationales. Cette avancée constitue un levier 
important pour renforcer la crédibilité sanitaire du pays auprès 
de ses partenaires commerciaux. 

 

https://caf.pic.com/#:~:text=PIC est la division porcine de Genus plc%2C,g%C3%A9n%C3%A9tique animale afin d%E2%80%99aider %C3%A0 nourrir le monde.
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Cette reconnaissance intervient alors que la 
production porcine bolivienne connaît une 
croissance soutenue depuis près de vingt ans. Selon 
les données de l'Institut national de la statistique de 
la Bolivie, la production est passée de pres de 76 400 
tonnes en 2007 à environ 136 000 tonnes en 2024, 
soit une hausse de 78 %. Après avoir dépassé le seuil 
des 100 000 tonnes en 2016, le secteur a poursuivi 
son expansion malgré un léger recul en 2020 
attribuable à la pandémie de COVID-19. La reprise a 
toutefois été rapide et, entre 2022 et 2024, la 
production nationale a progressé de 10,7 %, portée 
par l'augmentation de la consommation intérieure, 
les investissements dans les élevages commerciaux 
et l'amélioration graduelle des systèmes de 
production. 
 
Le département de Santa Cruz demeure le moteur de cette 
croissance, avec une production de plus de 54 000 tonnes en 
2024, soit près de 40 % du volume national.  
 
Dans ce contexte, le nouveau statut sanitaire devrait améliorer 
la confiance des acheteurs internationaux, favoriser les 
investissements dans la filière et accroître les possibilités 
d'exportation du porc bolivien sur les marchés régionaux et 
internationaux. 

Source : Pig progress, 25 juin 2026 
 
ESPAGNE : RECUL DES EXPORTATIONS DE PORC 
 
Selon les données de Eurostat, les exportations espagnoles de 
viande et de produits de porc vers les pays tiers ont poursuivi 
leur repli au premier trimestre de 2026. Entre janvier et mars, 
elles ont atteint environ 323 500 tonnes, en baisse de 16 % par 
rapport à la même période en 2025. Cette diminution s’explique 
en grande partie par les conséquences de la détection d’un foyer 
de peste porcine africaine (PPA) en Espagne en novembre 2025, 
qui a entrainé la fermeture ou la restriction temporaire de 
plusieurs marchés d’exportation.  
 
Le recul des ventes vers la Chine, premier débouché du porc 
espagnol, a lourdement pesé sur les résultats. Les 
expéditions vers ce pays ont chuté de 19 % sur un an pour 

s’établir à près de 118 200 tonnes, un niveau largement inférieur 
à celui observé quelques années auparavant. 
 
Malgré cette baisse, plusieurs marchés asiatiques ont affiché 
une forte croissance, limitant en partie le recul global des 
exportations. Les ventes vers la Corée du Sud ont progressé de 
49 % pour atteindre près de 61 200 tonnes, faisant de ce pays le 
deuxième marché d’exportation de l’Espagne. Le Vietnam a 
également accru ses achats, qui se sont élevés à quelque 32 
500 tonnes. Le Japon est demeuré un client important avec 
environ 20 100 tonnes, bien que les restrictions sanitaires 
imposées après la détection de la PPA aient continué de freiner 
considérablement les échanges qui ont chuté de -61 % en un an. 
 
À l’inverse, les Philippines, qui figuraient parmi les principaux 
débouchés du porc espagnol ces dernières années, n’ont 
enregistré aucune importation au cours du premier trimestre de 
2026 en raison de la fermeture de leur marché après la 
découverte de la PPA. Cette situation pourrait toutefois évoluer, 
puisque les autorités philippines ont annoncé, le 15 mai, la 
réouverture des importations en appliquant le zonage. Les 
exportations vers le Royaume-Uni ont également reculé de près 
de 11 %, illustrant les difficultés rencontrées par les exportateurs 
espagnols sur plusieurs marchés clés au début de l’année. 

Sources : 3tres3, 19 juin 2026 et Eurostat 
 
Rédaction : Phendy Jacques, agr., M. Sc. 
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